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      e deuxième dimanche du mois 
à Mamers avant la messe des 
familles, proposition nous est faite 
de nous rencontrer tout simplement 
autour d’un café au presbytère de 
Mamers à partir de 9h30.  Le but 
avoué: faire se rencontrer les 
paroissiens et amis de la paroisse 
désireux de se croiser en dehors 
des célébrations  et autres 
réunions.  

Certes, le cadre est un de ces 
lieux d’Eglise,  le presbytère, qui est 
la maison où habitent les prêtres  
mais il est également le lieu  où l’on 
est d’abord accueilli sans distinction 
de race, de couleur de peau ou 
même de religion. 

Qu’y aura-t-il au programme 
de ces rencontres ? On pourra 
boire un café, ou un thé.  Il y aura la  
possibilité de partager autour de 
l ’Evang i le du d imanche , de 
visionner une vidéo, de partager 
ses joies et ses peines. L’important, 
ce sera de se rencontrer, chacun 
disposant de son temps comme il 
l’entend. 

Ce deuxième dimanche du 
mois de mai, je ne voudrais pas 
passer sous silence les enfants du 
catéchisme qui se préparent à la 
première communion. Je vous 
partagerai des textes qui montrent 
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comment des personnalités ont parlé 
de leur première communion. 

Le mois de mai est un moment 
favorable pour partager également 
sur le rôle de Marie dans la vie de 
l’Eglise. J’aimerais que l’on puisse 
évoquer ce que cela évoque en 
chacun. 

On ne sait jamais, de la 
discussion peut jaillir la lumière. Je 
fais toute confiance à Marie pour 
nous partager la grâce qu’elle a eue 
de pouvoir devenir la mère du 
Sauveur. 

Nous pourrons recueillir le 
témoignage de ces jeunes partis à 
Lourdes pendant une semaine et qui 
reviennent enthousiasmés. La foi 
n’est pas morte, mais souvent, j’en 
conviens, elle est endormie. C’est 
tellement plus facile de ne rien faire. 

Nous avons des atouts dans 
notre ensemble paroissial qui me 
permettent de penser qu’il peut se 
vivre de belles choses. 

Je vous demande de pointer, si 
possible, dans votre agenda, les 
dates de ces café/KT, afin d’en faire 
une belle expérience de fraternité 
vécue en communauté. Cherchons 
donc à avancer ensemble sur les 
chemins où l’Esprit nous conduit. Ce 
peut être notre manière de vivre en 
témoins du Ressuscité.

  Abbé Christian Le Meur

www.paroisse-mamers.fr
paroisse.mamers@sfr.fr

Réunion du Conseil Pastoral 
Paroissial le mercredi 31 mai 
19h30 presbytère de Mamers



Premier, deux et trois avril 2017, l’Equipe Saint-Joseph à Vézelay
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Qu’est-ce que l’Equipe Saint-Joseph ?

Ce sont quatre couples qui se retrouvent 
chaque mois depuis une dizaine d’années avec un 
prêtre accompagnateur. Depuis cette année, c’est 
le père Christian Le Meur. Créée le jour de la 
Saint-Joseph, cette équipe s’est placée sous la 
protection de Saint-Joseph.

Rencontre mensuelle pour partager les 
moments importants du mois dans la confiance et 
la liberté, dans une très grande convivialité lors 
d’un dîner familial…

Rencontre au cours de laquelle est étudié 
un thème choisi ensemble (parfois sur plusieurs 
rencontres)  : 

- « Laudato si »

- Manuscrits autobiographiques de Sainte-
Thérèse

- Lecture de l’icône de Saint-Damien

- « La joie de l’Evangile »

Temps de prière avec des intentions pour 
nos familles, des personnes qui nous entourent et 
pour le monde. Ce temps se termine par la prière 
à Saint-Joseph composée par l’équipe.

Une fois par an nous nous retrouvons pour 
une retraite de trois jours :

- Mont Saint-Michel

- L’Isle Bouchard

- Martigné-Briand

- Pellevoisin

Cette année, c’est à Vézelay que notre 
équipe a été accueill ie par la Fraternité  
Monastique de Jérusalem dans la maison Saint- 
Bernard. Sœur Marcelline nous a expliqué avec 
maints détails et petits messages comment bien 
vivre notre temps de retraite…

Nous rencontrons le frère Jean-Yves qui 
nous présente la Fraternité, fondée par le père 
Pierre-Marie Delfieux, dont le projet est d’instaurer 
une présence monastique dans les villes : 
« creuser dans le désert des villes des oasis de 
prière, de silence et de paix ».La première 
« fondation » est celle de l’Eglise Saint-Gervais à 
Paris. Les moines et moniales tout en assurant 

une présence priante ponctuée par les 
offices exercent par ailleurs une activité 
professionnelle (professeur, médecin, 
infirmière…) à mi-temps. La Fraternité 
compte 160 sœurs et une centaine de 
frères dans le monde (actuellement 8 
postulants entre 25 et 60 ans). Le frère Jean-Yves 
nous  a présenté l’originalité de l’esprit du fondateur 
et des aspects très concrets de cette vie monastique  
particulière : vœux traditionnels d’obéissance, de 
chasteté, de pauvreté, il n’y a pas de vœu de 
stabilité (dans un lieu) ils font aussi vœu d’humilité… 
Une rencontre très riche et très paisible qui nous 
laisse voir toute la richesse de l’Eglise dans sa 
diversité.

La fraternité est implantée à Vézelay depuis 
octobre 1993. Sa mission est de renouer avec la 

tradition monastique de ce lieu, d’accueillir dans la 
liturgie, dans les visites de la basilique les retraites, 
les visiteurs, les pèlerins. Une sœur canadienne 
nous a fait une visite détaillée de la basilique du XIIe 
siècle liant architecture et foi.

Nous participons aux différents offices 
intégralement chantés en polyphonie par les moines 
et moniales. C’est principalement André Gouzes, 
dominicain qui a écrit la liturgie de style un peu 
oriental.

Temps de retraite convivial, détendant dans 
ce cadre magnifique: sous le soleil, notre équipe en 
repart encore plus soudée et nous remercions tous 
le père Christian de s’être rendu disponible, d’avoir 
pu nous accompagner et partager ces temps forts 
avec nous.

Christine et Raphaël, au nom de l’équipe
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Centenaire des apparitions de Fatima 13 mai 1917-  13 mai 2017

Les bienheureux Francisco (1908-1919) 
et Jacinta (1910-1920) Marto, les enfants 
voyants de Fatima, seront canonisés le 13 mai 
2017, au cours du pèlerinage du pape François 
sur les lieux des apparitions mariales au 
Portugal.

Le pape François a annoncé la date de 
cet événement lors d’un consistoire ordinaire 
public le 20 avril au Vatican. Il a aussi fixé la date 
des canonisations de 35 autres bienheureux.
Le pèlerinage du pape François à Fatima les 12 
et 13 mai, pour le centenaire des apparitions de 
la Vierge Marie, sera donc marqué par la 
canonisation des pastoureaux. L’événement 
pourrait avoir lieu sur l’esplanade de la basilique 
« Notre-Dame du Rosaire » où le pape célébrera 
une messe à 10h le 13 mai.

Un miracle dû à leur prière, récemment 
reconnu par Rome, avait ouvert la voie à leur 
canonisation : la guérison d’un bébé, Felipe 
Moura Marques, né avec un diabète de type 1 – 
réputé incurable -, portugais, dont les parents 
vivaient en Suisse. Sa maman et sa grand-mère 
ont emmené le bébé sur la tombe des 
pastoureaux, à Fatima.

Le procès en béatification et canonisation 

de Francisco et Jacinta s’était ouvert en 1952. 
Saint Jean-Paul II les avait béatifiés 
à l’occasion de son pèlerinage pour le Jubilé 
de l’An 2000. Ce seront les premiers enfants, 
frère et sœur, non-martyrs, canonisés si 
jeunes.

Le 13 mai 1917, en plein cœur de la 
première Guerre mondiale, la Vierge Marie est 
apparue, sous l’apparence d’une « femme 
revêtue de soleil » à la « Cova da Iria », près 
de Fatima, à trois pastoureaux, cousins : 
Lucie dos Santos (1907-2005) et Jacinta et 
Francisco Marto. La Vierge Marie leur 
recommandait de prier intensément pour la 
conversion des pécheurs.

Les apparitions se renouvelèrent 6 fois 
en 1917, la dernière, le 13 octobre. Francisco 
est mort de la grippe espagnole, le 4 avril 
1919 – il n’avait pas 11 ans – et sa petite 
sœur Jacinta, qui allait avoir 10 ans, est morte 
l’année suivante de la même maladie, le 20 
février. Depuis les apparitions, ils n’hésitaient 
pas à prier le chapelet avec ferveur et à offrir 
généreusement leurs peines et leurs sacrifices 
quotidiens pour la paix et la conversion des 
pécheurs, selon l’appel de la Vierge Marie.

La vie de ces enfants quasiment 
analphabètes, a souligné le cardinal Angelo 
Amato, préfet de la Congrégation pour les 
causes des saints, au cours du consistoire, a 
été riche de foi, d’amour et de prière.

Consécration à Marie

Je te choisis, aujourd’hui, ô Marie, en présence de toute la 
cour céleste, pour ma Mère et ma Reine. Je te livre et 
consacre, en toute soumission et amour, mon corps et mon 
âme, mes biens intérieurs et extérieurs, et la valeur même 
de mes bonnes  actions, passées, présentes et futures, te 
laissant un entier et plein droit, de disposer de moi et de 
tout ce qui m’appartient, sans exception, selon ton bon 
plaisir, à la plus grande gloire de Dieu, dans le temps et 
l’éternité. Amen.

Saint Louis Marie Grignion de Montfort



Franchir la porte : un appel à la vie (2/2)

 Une invitation à la conversion

Cependant, seuls les initiés peuvent avoir accès au 
mystère. Autrefois, seuls les baptisés pouvaient entrer 
dans l’église ; symboliquement, c’est toujours au seuil 
que les futurs baptisés sont accueillis. Ainsi la porte 
était en quelque sorte le signe de l’exclusion tout 
comme il est celui de l’accueil dans une communauté. 
Car la porte se veut une invitation à la conversion. Le 
renvoi et la réintégration des pénitents accueillis par 
l’évêque au seuil de l’église illustrait ce fait. Il s’agit 
alors de marcher vers la Rédemption. C’est ainsi que 
les portails aiment représenter des scènes du Jugement 
dernier : elles rappellent aux hommes leur condition 
de pécheurs et la stricte nécessité de se convertir pour 
avoir la vie éternelle. 
La porte se veut alors une étape sur le parcours à la 
lumière. Et en effet, il ne s’agit pas seulement d’entrer. 
La porte est prise dans une architecture globale dont 
les différents espaces s’articulent dans une symbolique 
forte. Le bâtiment église propose ainsi tout un 
cheminement qui est celui de notre propre parcours 
spirituel à la recherche de Dieu. L’espace permet ainsi 
de ressentir ce cheminement interne. Dans cette 
structure, la porte répond à une dynamique qui est à la 
fois celle de l’achèvement et de l’accueil. Achèvement 
car arriver au seuil de la porte requiert un parcours 
initiatique (inire = entrer dedans). Autrefois, dans les 
premières basiliques, une première porte d’entrée 
donnait sur une cour, intermédiaire entre l’extérieur et 
le lieu sacré. Se retrouver au seuil d’une église 
demande donc une démarche personnelle, une 
démarche de foi : il faut se convertir pour avoir accès 
à la cité sainte. Le fidèle doit alors faire le pas de 
franchir le seuil, d’ouvrir la porte de son cœur au 
Christ pour se laisser transformer. 

Mais, ce chemin de conversion est aussi celui de 
l’attente. Attente du retour du Sauveur qui reviendra à 
la fin des temps pour juger et sauver l’humanité : les 
scènes de parousie, en même temps qu’elles incitent à 
la conversion, expriment cette attente. A Chartres, les 
deux portails latéraux représentent respectivement le 
temps de la présence avec l’Incarnation et le temps de 
l’absence avec l’Ascension du Christ. L’homme est 
alors en attente du retour du Christ qui apparaît dans 
toute sa gloire au temps dernier dans le portail central. 

Jésus est la « voie », le chemin qui guide l’homme sur 
ce parcours de vie. Mais le Christ est aussi lui-même 

la porte : « Je suis la porte, celui qui croit en moi 
aura la vie éternelle » (Jn 10, 7). Il invite à la 
conversion pour passer par la porte étroite de la 
foi, afin que par Lui, l’homme puisse avoir accès 
à la vie éternelle.

Passer des ténèbres à la lumière, de la mort à 
la vie

Située bien souvent vers l’occident, horizon qui 
voit mourir l’astre du jour, la porte est ce passage 
des ténèbres de la mort vers la lumière de vie du 
soleil levant. Ce passage de la mort à la vie se fait 
par le Christ, véritable médiateur rétablissant le 
lien rompu entre Dieu et l’humanité. Or, le Christ 
se dit lui-même cette porte : il est ce passage, lui 
sans qui l’homme ne peut être sauvé. C’est 
d’ailleurs toujours devant des portes ou hors de la 
ville que Jésus guérit des malades. Il faut donc 
passer par lui et en lui pour retrouver la plénitude 
des enfants de Dieu. 
Franchir la porte est ainsi vivre une Pâque. C’est 
une invitation à entrer dans le mystère de la mort 
et de la résurrection du Christ, pour s’unir à lui et 
passer avec lui de la mort à la vie sans fin. 
Franchir le seuil, c’est naître à la lumière, c’est 
entrer dans la lumière du Christ ressuscité. 

Le Christ permet donc à l’homme d’entrer dans le 
temple sacré, d’atteindre le paradis promis à la fin 
des temps. Selon la Bible, toute l’histoire du salut 
se déroule entre deux portes : la porte du paradis, 
d’où l’homme pécheur a été chassé, et celle de la 
Jérusalem céleste. Il s’agit pour l’homme de 
retrouver la quiétude du paradis perdu. C’est ainsi 
que dans le rituel de la dédicace, le peuple des 
fidèles est invité à marcher en procession vers 
l’église en chantant : « quelle joie quand on m’a 
dit : ‘Nous irons à la maison du Seigneur !’ 
Maintenant notre marche prend fin devant tes 
portes, Jérusalem ! » (Ps.21). Et, c’est Jésus, qui 
par son triomphe sur la mort, ouvre la porte du 
paradis. Il est ce roi de gloire qui couronne les 
tympans. « Ouvrez-vous, portes éternelles, laissez 
entrer le roi de gloire ! ». La porte est ainsi 
l’image de la Jérusalem céleste, la porte du ciel au 
jour de l’Ascension. 

Par le Christ, l’homme peut donc entrer à 
nouveau en communication avec Dieu. La porte 
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…… Franchir la porte (suite et fin).
est ainsi une invitation à entrer en dialogue avec 
lui : elle invite à une intériorité.

Une invitation au dialogue

Passer du dehors au-dedans est aussi une invitation 
à entrer au dedans de soi, dans une intimité, un cœur 
à cœur avec Dieu. L’homme chassé du paradis ne va 
cesser de vouloir retourner à l’intérieur de la maison 
hospitalière, protectrice. L’église offre ainsi à celui 
qui entre un sentiment de sécurité face à toutes les 
agressions extérieures. L’église a d’ailleurs été 
perçue à certains moments comme un lieu défensif, 
une place forte protégée du monde extérieur. Il en 
est ainsi des églises jusqu’à la période d’ouverture 
au monde de l’époque gothique ; ce sentiment de 
protection se caractérisait par la présence massive 
des tours et de murs épais. La porte se voulait ainsi 
une protection contre les forces hostiles du mal. 
L’église est donc bien ce lieu d’hospitalité, ce lieu 
chaleureux dans la joie du Père. A la cathédrale 
Notre-Dame de la Treille à Lille, la Vierge du 
portail a les bras ouverts en signe d’accueil : elle 

symbolise cette hospitalité divine. Par son oui, elle 
ouvre à un nouveau dialogue : « à cause d’Eve, 
l’ange ferma la porte du paradis ; grâce à Marie, 
s’est ouverte pour nous la porte de la vie ». La porte 
est ainsi le lieu de réconciliation avec Dieu, 
réconciliation que peut symboliser l’arc : il offre une 
solidité, la beauté et la force d’une alliance en 
réunissant les deux côtés opposés de la porte en une 
Arche d’Alliance. 

Mais, lorsqu’elle est ouverte, la porte devient un lieu 
de convivialité et de partage. L’entrée dans l’église 
est aussi l’entrée dans une communauté, 
communauté qui se rassemble dans la maison de 
Dieu en attendant d’être unie dans la cité céleste. 
Celle-ci est invitée à faire vivre la Jérusalem d’en 
Haut à l’extérieur de l’église : la porte est cet autre 
passage, passage de l’intérieur à l’extérieur, d’une 
intériorité à une extériorité. 

Bénédicte Poupry-Bouley

Évangile de Jésus-Christ 
selon saint Matthieu (Mt13,9-45)

    En ces jours-là,
Marie se mit en route et se rendit avec 
empressement
vers la région montagneuse, dans une ville de 
Judée.
    Elle entra dans la maison de Zacharie
et salua Élisabeth.
    Or, quand Élisabeth entendit la salutation de 
Marie,
l’enfant tressaillit en elle.
Alors, Élisabeth fut remplie d’Esprit Saint,
    et s’écria d’une voix forte :
« Tu es bénie entre toutes les femmes,
et le fruit de tes entrailles est béni.
    D’où m’est-il donné
que la mère de mon Seigneur vienne jusqu’à moi ?
    Car, lorsque tes paroles de salutation sont 
parvenues à mes oreilles,
l’enfant a tressailli d’allégresse en moi.
    Heureuse celle qui a cru à l’accomplissement des 
paroles
qui lui furent dites de la part du Seigneur. »

  Evangile de la Visitation



sous réserve de modifications éventuelles
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sous réserve de modifications éventuelles



L’Ensemble Paroissial du Saosnois a vécu  
à l’heure de la solidarité pendant le Carême. Le 6 
avril dernier, le CCFD du Mans (Comité 
c a t h o l i q u e c o n t r e l a f a i m e t p o u r l e 
développement économique dans le monde) a 
proposé  à notre communauté paroissiale  d’ 
accueillir un membre d’un  des partenaires qu’il 
soutient : Permatil,  association du Timor Oriental,  
pays situé au sud de l’Indonésie.   Cette structure 
timoraise  initie des formations à destination des 
paysans pour améliorer leur  sécurité alimentaire 
grâce à une gestion optimale des ressources 
locales  : C’est ce qu’on appelle la  Permaculture 

ou agroécologie .

Herminia Jesus 
d e P i n t o , 
m e m b r e d e 
Permati l , est 
responsable du 
développement 

jeunesse. Elle  met en place des projets en milieu 
scolaire pour la réalisation de jardins intégrant des 
notions d’alimentation, de conservation des sols 
et de l’eau. Licenciée en agronomie, elle est bien 
sûr intéressée par l’agriculture. Herminia a donc 
passé la journée du 6 avril à  visiter  les 
exploitations agricoles installées à Louvigny,  
celles des enfants de Mr et Mme Chable : tout 
d’abord la ferme céréalière bio  et l’atelier de 
fabrication du pain de Thierry et Marie Chable, 
puis la ferme laitière bio de Jean- Marc Huet.  

Herminia a aussi partagé autour des actions de 
diverses initiatives locales : successivement  l’ 
associat ion «Le jardinier sarthois» puis 
«L’épicerie solidaire » . Mr Pierre Léger s’occupe 
de la structure « Le jardinier Sarthois » et nous a 
promenés dans ces jardins familiaux qui,  à 
l’origine,  étaient destinés à des ouvriers venant 
du rural et qui avaient besoin d’améliorer leur 
alimentation en faisant leur jardin. « L’épicerie 
solidaire » présentée  par Mr Camille Leroux est 
chargée d’aider ponctuellement  des personnes 
en difficulté économique, envoyées par les 

La journée d’Herminia  à Mamers 

CCAS . 

Herminia travaillant dans son pays auprès  
des  jeunes,  a présenté quelques notions 
de géographie et d’histoire de son pays le 
Timor, mais aussi l’association Permatil  
avec ses projets de jardins pédagogiques,  
aux jeunes du collège Saint-Paul de 
Mamers. 

 Après un  dîner  partage à la maison 
Paroissiale de Mamers, la journée s’est 
terminée  par un diaporama et un échange  
sur le Timor qu’Herminia a animé . La 
surprise a été aussi d’avoir parmi nous  un 
jeune bénévole du CCFD du Finistère qui 
s’est déplacé à Mamers après avoir 
entendu Herminia à Laval. 

Ce fut une occasion de nous 
sensibiliser à d’autres cultures,  une 
journée très riche de découvertes    pour 
nous  tous et aussi pour Herminia  dont 
l’une des premières impressions a été de 
voir de si grandes étendues de terres 
agricoles, car,  au Timor,  les surfaces sont  
en moyenne  100 fois plus petites .       

Dominique V.



Extrait d’une lettre pastorale de 1917 sur le Sacré-Coeur 
Extraits d'une lettre pastorale de 

Monseigneur de la Porte Évêque du Mans en 
1917.

LE SACRÉ-CŒUR
Dans les temps de calamité publique,les 

peuples ont toujours cherché un refuge et une 
protection auprès de puissances supérieures au 
domaine terrestre.

Les païens accoura ient dans leurs 
temples,au pied de leurs idoles et c'est là qu'ils 
mettaient tout leur espoir.

Pour nous Chrétiens, nous savons que le 
Dieu qui nous a créés,veille sur nous, aussi bien sur 
les cités que sur les individus, sur les peuples que 
sur les gouvernements.

Cet univers, et en particulier le genre humain, 
c’est le royaume de Dieu, que lui-même règle et 
gouverne, selon des lois immuables, enfermant dans 
son ordre l'universalité des choses humaines,il ne 
dispose pas avec moins d'égards les accidents qui 
mêlent la vie des particuliers que ces grands et 
mémorables événements qui décident de la fortune 
des empires.
Un jour que le Saint Sacrement était exposé dans la 
Chapelle du monastère des religieuses de la 

Visitation de Paray-le-Monial, Notre Seigneur 
apparut à l'une des religieuses en adoration, 
Marguerite Marie Alacoque déclarée depuis 
bienheureuse, par l’Eglise .

Il lui disait :
« Mon divin cœur est si passionné d'amour 

pour les hommes,que ne pouvant plus contenir en 
lui-même les flammes de son ardente charité,il 
faut qu'il les répande par ton moyen et qu'il les 
manifeste à eux pour les enrichir de ses précieux 
trésors. »

Une autre fois,lui découvrant son cœur: 
voilà, dit-il,ce cœur qui a tant aimé les hommes 
qu'il n'a rien épargné, jusqu'à s'épuiser et se 
consumer pour leur témoigner son amour. « Et 
pour reconnaissance, ajouta-t-il tristement, je ne 
reçois de la plupart que des ingratitudes. « Par 
leurs irrévérences et leurs sacrilèges, et par les 
froideurs et les mépris qu'ils ont pour moi dans ce 
sacrement d'amour » .

Le caractère divin des révélations de 
Paray-le-Monial a été reconnu par plusieurs 
documents pontificaux surtout par l'encyclique 
{Annum Sacramentum} ordonnant la consécration 
du genre humain au Sacré-Coeur.



INTENTIONS DE MESSES POUR LE MOIS DE MAI

Paroisse de Neufchâtel
Neufchâtel (9h30)
Le 7/05 :  M Léon DESHAYES

Louvigny (9h30)
Le 7/05 : Familles de ROFFIGNAC, LE 
CARUYER de BEAUVAIS, Thérèse AFFRE de 
Saint ROME, Famille de COSNAC

Paroisse de Mamers
Notre-Dame (11h00) 
Le  7/05 : Mme Paulette PERRIN 
Le 7/05 : Mme Claire de FONTAINES
Le 7/05 : Messe pour la France
Le 8/05 : Pour M Jean LUCE soldat mort pour la 
France (Membre de la 2ème D.B.)

Le 20/05 : Messe à St Paul, fête des anciens élèves.
Le 21/05 : Mme Nicole MARMION, défunts de la famille 
ESNAULT, M Roland CHAPELLE, M Hervé d’AILLIERES, 
Mme Claire de FONTAINES

Saint-Calez-en-Saosnois
Le 8/05 : (11h00) Souvenir des défunts de l’année et leurs 
familles, MMme SEPINAY , MM Pascal et Louis PHILIBIEN, 
MMme Henri VOLET, M. Gilbert DEBONNE

 

Mot d’accueil à la sépulture de soeur Marie Mercedes, le 8 avril 2017
Soeur Marie Mercédes, la Communauté et votre famille sont rassemblées autour de vous pour vous dire un dernier 
A-Dieu et vous témoigner sa profonde et fraternelle affection, sa reconnaissance pour votre « vécu » parmi nous. 
Issue d’une famille chrétienne, rurale, vous avez grandi dans ce bon terreau breton où les valeurs chrétiennes, 
familiales étaient respectées. C’est dans votre communauté de Dieu que vous avez connu les Soeurs de l’Enfant 
Jésus et que vous avez fait votre choix pour répondre à l’appel de Dieu. 
Entrée dans la Congrégation en septembre 1947, vous y avez fait Profession en septembre 1949 et c’est toujours 
avec un grand dévouement que vous avez rempli les différents postes qui vous furent confiés : au Mans, à 
Neufchâtel, à Valladolid en Espagne. Pendant plus de 20 ans, vous avez été au service des Institutrices en retraite, 
à notre Maison Sainte Marie, au Mans. Là, vous avez donné le meilleur de vous-même, les entourant de 
délicatesses et d’affection, adoucissant leur solitude, en semant toujours de la joie.
Après la fermeture de cette communauté vous êtes retournée à Neufchâtel avant de venir au Mans dans notre 
nouvelle infirmerie. Entourée par les soeurs, soignée avec beaucoup de dévouement, de délicatesse par le 
personnel de divers organismes, vous avez vécu ces mois de souffrances sans jamais une plainte. Âme de prière, 
de devoir, ne cherchant à faire que la volonté de Dieu, c’est à l’aurore de ce 4 avril que le Seigneur est venu vous 
chercher pour vous conduire au Royaume de sa Paix, de sa Lumière.
Près de lui ne nous oubliez pas. Merci, Soeur Marie Mercedés, pour ce que vous avez été pour nous. Merci pour ce 
que vous avez accompli pour le Royaume. 
Fidèle Servante, entrez dans la joie de votre maître. » 

Intentions de prière 
du Pape : mois de 

mai

Chrétiens 
d’Afrique, témoins 
de la paix : 

Pour les chrétiens 
d’Afrique afin qu’ils 
rendent un 
témoignage 
prophétique de 
réconciliation, de 
justice et de paix, en 
prenant pour modèle 
Jésus Miséricordieux.

 Période du 16 mars- 15 avril. 

Nous avons célébré leurs funérailles chrétiennes: 

Le 17 III  Marcelle RUEL Saint-Rémy-des-Monts           94 ans
Le 17 III Agnès CERBELLE née ROBICHE Marolles-les-Braults    102 ans
Le 17 III Marcel ROMET Origny-le-Roux              94 ans
Le 20 III Henri VOLET Saint-Calez-en-Saosnois       103 ans
Le 21 III Denise MONSALLIER née GALPIN Marolles-les-Braults 
Le 21 III Gilbert DEBONNE Mamers,        69 ans
Le 22 III Joël PASSIN Mamers,       85 ans
Le 24 III Théodore COURBOULAY Nouans,         94 ans
Le 25 III Jeanne LOISON née ROYER Marolles-les-Braults       93 ans
Le 1er IV Pierre d’ARGOUGES, Mamers,       71 ans
Le 4 IV Stéphane GOUGAUT La Fresnaye-sur-Chédouet        53 ans
Le 5 IV Raymond DEVAUX, Marolles-les-Braults,         71 ans
Le 8 IV Yannick LOUVET Marolles-les-Braults,              56 ans
Le 8 IV Soeur Marie Mercedes, Neufchâtel-en-Saosnois          97 ans

Si vous souhaitez recommander des messes pour le mois 

de juin, merci de nous les signaler avant le 15 du mois 

précédent, accompagnées d’un chèque de 17 euros par 

intention de messe à l’ordre de « A.D. Paroisse ». Elles 

paraîtront alors dans le bulletin.



Le petit  criquet
Il se nomme ainsi le petit criquet
Symbole d’espoir, liberté chérie.
Puis clic ! ou clic ! clic résonne au banquet
Cet objet de paix, de chevalerie.

Beaucoup le portaient au grand défilé,
Chevaliers servants sur la bonne  route.
Puis clic ! ou clic ! clic !sans être ébranlés
Ils se retrouvaient sans le moindre doute.

La nuit du 6 juin claquait dans leur main 
ce métal discret pour leur délivrance.
Puis clic ! ou clic ! clic ! sur le long chemin
Ils filaient tout droit vivant d’espérance. 

Malgré les mortiers, malgré les canons
Leur criquet parlait comme une boussole
Puis clic ! ou clic ! clic !de vrais compagnons
Marchaient pour la paix , celle qui console

 Cabaret Marie - Claude                                                     

Les églises de notre ensemble paroissial 
offrent à notre regard et à notre méditation de 
nombreuses œuvres d’art chrétien. Premiers 
témoignages de la Chrétienté en Maine ou 
contemporaines, quelquefois naïves, souvent de 
haute facture, elles portent toujours un message 
spirituel.
 Le Trône de Grâce – Eglise de La Sainte Trinité 
Roullée (Villeneuve-en-Perseigne).

Le texte : 
Corinthiens II (13, 11-13)
« -11…Au demeurant, frères, soyez joyeux ; travaillez à 
votre perfection ; encouragez-vous. Ayez même 
sentiment ; vivez en paix, et le Dieu d’amour et de paix 
sera avec vous. 
-12 Saluez-vous mutuellement d’un saint baiser. Tous les 
saints vous saluent.
-13 La grâce du Seigneur Jésus-Christ,  l’amour de Dieu 
et la communion du Saint-Esprit soient avec vous tous ! »

L’œuvre
L’église du village de Roullée (XIe, XIIe, XIXe 

et XXe siècles) qui pointe son clocher au nord de la forêt 
de Perseigne, est dédiée à la Sainte Trinité comme en 
témoigne  son retable, entièrement consacré à cette 
représentation. A gauche du retable, une statue en pierre , 
du XVe siècle attire particulièrement notre attention. 
Cette statue polychrome nous montre un Dieu le Père 
barbu et coiffé d’une tiare, en majesté, et soutenant la 
Croix du Sauveur. Sur une des branches de la Croix est 
posée la colombe du Saint-Esprit. Cette image de pierre 
fait un peu penser à certains calvaires bretons dans un 
mélange de spiritualité et de réalisme très incarné.

Le contexte.
Il est difficile de trouver dans les textes une 

évocation de la Sainte Trinité. Cependant le dogme en a 
été défini au concile de Nicée (325) et l’iconographie s’en 
est développée après le XIVe siècle. Cette représentation 
Trinitaire très présente chez les orthodoxes - souvent sous 

la forme de trois personnages de même taille – a pu 
donner lieu à controverse dans l’Eglise Catholique : 
comment représenter l’Invisible Sacré ? En 1749, le 
pape Benoît XIV confirme l’acceptation de cette 
figuration et en décrit les limites. Pour notre région, 
Michèle Ménard écr i t  : «  …Cependant , au 
couronnement des retables existant encore dans les 
limites de l’ancien diocèse du Mans, subsistent 
seulement 4 exemples du « Trône de Grâce » : à 
Dangeul, à Lucé-sous-Ballon, à Roullée, à Saint-
Célerin… Dans tous les cas, le Père assis, en chape et 
en tiare tient de ses deux mains les bras du Christ en 
croix ou les bras de la croix. La colombe du St Esprit 
se trouve entre la bouche du père et la tête du fils à 
Lucé-sous-Ballon ; elle survole le groupe à Dangeul et 
à Saint-Célerin ; elle est posée sur les branches de la 
croix à Roullée… »

Ainsi chaque époque se reflète dans une 
représentation différente du même Mystère : peut-être 
préférons-nous aujourd’hui un symbolisme plus épuré 
tandis que nos ancêtres avaient besoin « de livres 
d’images » plus concrets pour figurer le Divin.
SOURCES

- Ecole biblique de Jérusalem. 1955. « La Sainte Bible » Desclée 
de Brouwer éd.

- Flohic JL. & al.2000 « Le patrimoine des Communes de la 
Sarthe » Flohic éd..

- Ménard M. 1997 « Une histoire des mentalités religieuses aux 
XVIIe et XVIIIe siècles. Mille retables de l’ancien diocèse du 
Mans. » Beauchesne éd.

- Thouvenot J. 1991 « La Sainte Trinité » in « Revue d’histoire de 
l’Eglise de France » (année 1991 ; vol 77 ; n°198 ; pp. 241-249, 
via le site www.persee.fr)

- Avec l’aimable participation de la mairie de Roullée.

Didier d’ERCEVILLE

La Foi et l’Art

http://www.persee.fr
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Initiatives
- L’entrée en vigueur de la nouvelle traduction du 
Notre Père dans toute forme de liturgie publique aura 
lieu le premier dimanche de l’Avent 2017 (soit le 3 
décembre).
- Les 9 et 10 juin une sortie paroissiale vous est 
proposée à Alençon et à Lisieux (voir le programme 
au presbytère). Pour la bonne organisation et pour 
bénéficier de guide il faut s’inscrire dès que possible 
(avant le 2 mai pour Alençon, et avant le 8 mai pour 
Lisieux).
- Opération de Carême à l’école Notre-Dame de la 
Fresnaye. Un bol de riz était organisé par les 
responsables permettant de sensibiliser ainsi les enfants 
au devoir de partage. La bonne humeur était au rendez-
vous et c’était vraiment de bon coeur. Au retour des 
vacances scolaires, les catéchisés ont pu participer à la 
messe de Pâques présidée par l’abbé Le Meur.

"Mamers Catho Contact ». Directeur de publication monsieur Abbé Christian Le Meur, curé de Mamers, 70, bis rue 
du 115 R.I. 72600 Mamers. CPPAP :  0319L93337. 2017 : prix au numéro 1,50€ Abonnement  10 numéros par an 
15 euros (20€ ou 25 € de soutien). Imprimé par nos soins.

- Départ des soeurs. C’est finalement en ce début de 
mois de mai (le 2) que les soeurs du monastère de la 
Passion nous quittent définitivement. Entre Ruillé-sur-
Loir  et Gênes. Les soeurs de la rue du Fort seront 
désormais les seules représentantes de la vie religieuse à 
Mamers. Dans l’ensemble paroissial nous pouvons 
heureusement compter sur les soeurs de l’Enfant-Jésus 
de Neufchâtel-en-Saosnois. 
- Le mois de mai est habituellement consacré à Marie. 
N’est-ce pas l’occasion de prier le Rosaire?. Savez-vous 
que sur l’ensemble paroissial, à cheval avec le diocèse 
de Sées, il existe une équipe du Rosaire? A tour de 
rôle, les membres de l’équipe se relaient pour prier une 
dizaine. C’est un moyen simple de méditer 
avantageusement les mystères du Rosaire. « Le Rosaire 
en équipe » est un petit feuillet que l’on peut se procurer 
par abonnement (11euros par an au 222 rue du faubourg 
Saint-Honoré 75008 à Paris). Avez-vous pensé que vous 
pourriez constituer une équipe de prière?

Vide-maison sous le préau. 
Le temps d’un week-end, il s’est passé beaucoup 

de choses du côté de la maison paroissiale. Des dizaines 
de visiteurs sont venus fouiner  et trouver des trésors qui 
vont ainsi connaître une nouvelle vie. Il reste encore des 
affaires à faire ! Merci à la belle équipe d’avoir organisé 
cette vente. A noter que la maison paroissiale est 
toujours en vente.


